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L’ordination de Mgr Wismick Jean-Charles, smm 
 

PORT-AU-PRINCE, Haïti - Le samedi 3 aout 2024 dernier a eu lieu à la Paroisse Saint Pierre de 

Pétion Ville, Archidiocèse de Port-au-Prince, l’ordination épiscopale d’un confrère montfortain de la 

Province d’Haïti, Mgr Wismick JEAN-CHARLES et, à côté de lui, Mgr Jean-Pierre Sander LOUIS 

JEAN, tous deux nommés évêques auxiliaires dudit Archidiocèse le 31 mai 2024 par le Pape François. 

Mgr Wismick JEAN-CHARLES, à cause de son parcours et de ses différentes responsabilités, est 

très connu tant au niveau national qu’international, tant au niveau de la famille montfortaine que de 

l’Église universelle. C’est d’ailleurs l’une des raisons pour laquelle, cet événement grandiose a été 

vécu tant comme événement communautaire, ecclésial que national. 

 

Né le 29 novembre 1963 à Petites-Desdunes, dans le diocèse des Gonaïves, après une expérience chez 

les salésiens, Mgr Wismick entra dans la Compagnie de Marie, autrement dit la Congrégation des 

Missionnaires Montfortains, où il a prononcé ces premiers voeux le 8 septembre 1990, puis il est 

ordonné prêtre le 15 janvier 1995. Il a été tour à tour vicaire paroissial de l’église Saint Georges de 

Bassin Bleu dans le diocèse de Port-de-Paix (1995-1997) ; vicaire paroissial de l’église Saint Brigid 

de Westbury dans le diocèse de Rockville Centre, dans l’État de New York (de 1997 à 2000 et de 

2009 à 2012) où il a poursuivit sa formation jusqu’à l’obtention d’un master en psychologie de 

l’orientation, d’un master en éducation, d’un doctorat en psychologie, d’un certificat en direction 

spirituelle (à Fordham) et d’une spécialisation post doctorale en santé mentale globale (à l’Université 

de Harvard de Boston). 

 



À son retour au pays après sa maîtrise en psychologie de l’orientation, il a été nommé Directeur du 

Collège Notre Dame de Lourdes de Port-de-Paix et Responsable du Postulat (2000-2005) ; Directeur 

diocésain de “Justice et Paix” dans le diocèse de Port-de-Paix (2002-2005) ; Maitre des novices des 

Montfortains en Haïti (2005-2006) ; Conseiller et Secrétaire du Conseil provincial des Montfortains 

d’Haïti (2002-2006). Il a été également, durant sa maitrise en éducation et son doctorat en 

psychologie, vicaire paroissial de l’église de Saint’Anne de Brentwood, New York (2006-2009). 

 

Dans l’Archidiocèse de Port-au-Prince, il a été Directeur du Centre marial montfortain de Turgeau ; 

Directeur-Fondateur du Centre pour l’évangélisation, la spiritualité et la santé mental CESSA (2010 

à aujourd’hui) ; vice-recteur aux Affaires académiques et scientifiques de l’Université Notre-Dame 

d’Haïti (2012-2017) ; curé de la Paroisse Saint Louis Roi de France de Turgeau (2012-2017). Élu 

Assistant général, il a été nommé vicaire générale de la Congrégation des Missionnaires Montfortains 

(2017-2023) ; Président de la Commission internationale pour la protection des mineurs de la 

Compagnie de Marie (2017-2024). Au sein de l’Administration générale, il a eu la responsabilité de 

l’Amérique du Nord, de l’Amérique latine et des Caraïbes. 

 

Au terme de son mandat dans l’Administration générale, Mgr Wismick JEAN-CHARLES s’apprêtait 

à reprendre sa mission au sein de la Province montfortaine d’Haiti, quand à la fin de son court temps 

de ressourcement à Rome, il a reçu la nomination du Pape François en la fête de la Visitation de la 

Bienheureuse Vierge Marie à sa cousine Élisabeth. Par cette nomination, Mgr Wismick devient le 

sixième évêque montfortain haïtien après Mgr Joseph AUGUSTIN, le premier évêque haïtien, Mgr 

Carl Edouard PETERS, évêque fondateur du diocèse de Jérémie, Mgr François GAYOT, ancien 

archevêque du Cap-Haïtien, fondateur de la Conférence Haïtienne des Religieux (CHR) et de 

l’Université Notre Dame D’Haïti (UNDH), Mgr Frantz Nicolas COLIMON, ancien évêque de Port-

de-Paix, traducteur des livres sacrés et liturgiques en créole, Mgr Quesnel ALPHONSE, évêque 

titulaire du diocèse de Fort Liberté. C’est précisément dans cette liste des évêques Montfortains 

haïtiens que s’inscrit désormais le nom de Mgr Wismick JEAN-CHARLES. D’ailleurs, deux 

éléments essentiels prouvent son appartenance religieuse montfortaine. Il s’agit, en premier lieu, de 

la couleur bleu des armoiries qui évoque la Bienheureuse Vierge Marie, Mère et Patronne de la 

Congrégation des Missionnaires montfortains ; en deuxième lieu, de la devise épiscopale qu’il a 

choisie : « Deo soli / Dieu seul », prise littéralement de la devise du saint fondateur de ladite 

Congrégation, saint Louis Marie Grignon de Montfort. En fait, il a écrit au cinquante deuxième 

Cantique : « Dieu seul est ma tendresse. Dieu seul est mon soutien. Dieu seul est ma richesse. Dieu 

seul est tout mon bien ». À côté de ces éléments se trouve un autre élément symbolique, le riz, 

évoquant la richesse des paysans de Petites Desdunes dans l’Artibonite, son terroir. Quand aux autres 

ornements : anneau, mitre et crosse, ils ont été choisit en raison de leur simplicité et de leur modeste 

prix. 

 

Après les grandes émotions de l’annonce de son élévation à l’épiscopat et de la préparation de la 

cérémonie de l’ordination épiscopale, Mgr Wismick JEAN-CHARLES a été ordonné évêque par Mgr 

Max Leroys MÉSIDOR, consécrateur principal, assisté de deux co-connsécrateurs : Mgr le Cardinal 

Chibly LANGLOIS, évêque des Cayes et Mgr Quesnel ALPHONSE, smm, évêque de Fort Liberté. 

Cette célébration, comme nous l’avions souligné au début, a été à la fois un évènement 

communautaire, ecclésial et national. 

 

Un évènement communautaire 

 

La famille montfortaine présente en Haïti, d’un côté, jubile de joie et remercie Dieu d’avoir choisi 

l’un de ses membres pour une mission particulière de l’Église universelle dans l’Archidiocèse de 

Port-au-Prince, celle d’évêque auxiliaire. De l’autre côté, elle porte la souffrance de l’Institut 

Montfort, école des sourds muets des Filles de la Sagge sise à Santo, à cause de l’acte de vandalisme 



des gangs armés. Toutefois, c’est avec joie, un sentiment à la fois fraternel et filial, que la famille 

montfortaine présente en Haïti, a accueilli les mots du Supérieur général, le Très Rév. Père Yoseph 

Putra Dwi Darma WATUN, en cette occurence. 

 

Beaucoup de confrères prêtres montfortains, de religieux et religieuses, de prêtres diocésains ont 

répondu à l’appel. En dépit de l’absence de beaucoup de prêtres et religieux qui auraient aimé 

participé, mais qui, à cause de la situation instable et inquiétante du pays, n’ont pas pu faire le 

déplacement, nous avons noté la présence d’environ cent prêtres à l’autel à côté des évêques et plus 

de deux cents religieux et religieuses. Nous avons noté lors de la célébration une parfaite harmonie 

entre la famille montfortaine et le clergé diocésain de l’archidiocèse. Non seulement l’un des deux 

co-consécrateurs est un membre de la famille montfortaine, mais à la procession d’entrée, la Rév. Sr. 

Nadige JEAN-CHARLES, Assistante de l’Administration Générale des Filles de la Sagesse, a apporté 

la crosse ; le Rév. P. Jean Jacques SAINT LOUIS, Supérieur Provincial des Missionnaires 

Montfortains, a fait la présentation des nouveaux évêques ; la Rév. Sr. Lamercie ESTINFORT, 

Suppérieure Provinciale des Filles de la Sagesse, a fait la première lecture ; le Rév. P. Lanès 

PHANOR, recteur du scolasticat, a chanté les litanies ; le Diacre Joasemsky BLANC a proclamé 

l’évangile et a accompagné durant toute la cérémonie le président de la célébration, Mgr Max Leroys 

MÉSIDOR. Ce dernier, dans son homélie a exprimé sa reconnaissance au Pape François et a mis 

l’accent sur le don de ces deux nouveaux évêques fait à l’Église d’Haïti. 

 

Un événement ecclésial 

 

Après la procession d’entrée, juste avant de commencer avec la célébration, un membre du clergé de 

l’Archidiocèse de Port-au-Prince, le Rév. P. Edwine SAINT LOUIS a procédé à la lecture de la 

traduction en français des deux bulles pontificales, puis deux autres prêtres de l’Archidiocèse ont 

parcouru l’autel les montrant à tous. Après ce geste significatif qui témoigne de l’authenticité de la 

nomination de Mgr Wismick JEAN-CHARLES et Mgr Jean-Pierre Sander LOUIS-JEAN comme 

évêques auxiliaires de l’Archidiocèse de Port-au-Prince, l’Archevêque métropolitain et Président de 

la CEH, Mgr Max Leroys MÉSIDOR, assisté des deux évêques co-consécrateurs, et entouré de 

presque tous les évêques de la Conférence épiscopale1, commence avec joie, foi et espérance la 

célébration. La joie, en effet, était bien lisible sur le visage de l’Archevêque puisque, n’ayant pas 

d’évêque auxiliaire depuis quelques années, cette double nomination lui sera d’un grand soutien dans 

ses multiples charges, en particulier la triple fonction d’enseigner, de sanctifier et de gouverner. Cette 

joie et espérance, il les a exprimées dans son homélie en ces termes : « C’est la joie que Dieu veut 

pour nous. Ce sont les problèmes de la vie, l’égoïsme, la méchanceté, les crimes qui nous attristent 

constamment. Nous devons travailler pour que les gens vivent, pour qu’il y ait de la joie, pour 

s’épanouir. L’Église n’est pas là pour rabaisser les gens et leur donner un caractère triste. Non. Nous 

devons avoir un caractère joyeux. Aujourd’hui nous sommes tristes, mais jour après jour, nous devons 

redevenir forts ». Toujours dans son homélie, le prélat a souligné que l’ordination des nouveaux 

évêques est à la fois un don divin à l’Archidiocèse de Port-au-Prince, à l’Église d’Haïti et à l’Église 

universelle. Et, puisque l’Église doit être partout où elle se trouve un vecteur de positivité et de 

renouveau, elle doit participer à la formation de la conscience chrétienne et citoyenne des gens, Mgr 

Max Leroys MÉSIDOR dit espérer voir à travers ces nominations un nouveau souffle dans le pays 

parce qu’Haïti n’est pas seulement un théâtre de violences, d’horreurs de toutes sortes, elle est 

également une terre pleine de promesse et de foi évangélique. Face à ce constat, il lance un cri de 

coeur, une requête de grâce auprès des autorités étatiques présentes : « Puissiez-vous, par la grâce de 

 
1 L’absence de Mgr Joseph DUMAS, gravement brulé à son domicile lors d’une tentative d’assassinat, était 

très touchant et Mgr Max Leroys MÉSIDOR a invité le peuple de Dieu à prier pour lui.  

 



Dieu, permettre à la vie, trop longtemps perdue dans les méandres de la peur, de ressurgir et de 

reprendre son cours normal ». 

 

Un évènement national 

 

L’ordination épiscopale de Mgr Wismick JEAN-CHARLES a eu lieu dans un contexte très difficile 

à cause de l’insécurité, de l’instabilité politique et de pauvreté qui règnent dans le pays. Bien que la 

capitale soit contrôlée par des gangs armés, le gouvernement et la police ont fait tout leur possible 

pour que l’ordination épiscopale ait lieu. La zone de Pétion Ville, l’église saint Pierre était hautement 

sécurisées et l’État haïtien avait mis à la disposition de l’Église ses structures, particulièrement les 

locaux du Conseil électoral provisoire. Nous avons pu constater la présence du Président du Conseil 

Présidentiel de Transition, Mr Edgard LEBLANC FILS, du Premier Ministre Mr Garry CONILLE, 

du Ministre de la Justice, Mr Carlos HERCULE, de la Ministre des Affaires Étrangères, Mme 

Dominique DUPUY. Nous avons constaté aussi la présence de quelques membres de la Communauté 

Internationale ainsi que des représentants des Institutions qui travaillent dans le pays. 

 

Après un long silence, une longue absence d’activités, l’ordination épiscopale des deux nouveaux 

évêques constitue un signe d’espoir pour le peuple haïtien. Cette célébration est accueillie comme un 

élément de réponse divine, une assurance de la proximité de Dieu au peuple haïtien en ce moment de 

désarroi. De telles considérations sont faites compte tenu de la mission prophétique de l’Église qui 

est de proclamer la Bonne Nouvelle, de protéger la dignité de la vie humaine, de promouvoir la justice 

sociale et la paix, de rappeler à tous et à toutes les promesses de Dieu que sont : la joie, l’espérance 

et le salut des âmes. 

 

 

P. Louis Marie Montfort Vladymir SOUFFRANT, SMM 


